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fien. Un royaume compofé de provifices ri.
ches & floriffantes; dans le monarque toute
la puiffance propre a faire le bien; un peu-
ple aimable & aimant, qui idolatroit fon
roi comme fon pere : tel étoit le lot fortuné
du malheureux Louis X V1. Et ce roi, qu'eft il
avjourd’hui ? 1l eft devenu ’opprobre des
hommes & ’abjeétion du plus vil peuple
qui dans fa démence facrilege le couvre de
boue , foule aux pieds fon fceptre , traine
fon royal manteau dans la fange, lui infulte
par les farcafmes les plus piquans, fe fait
une occupation étudi¢e de le faturer d'infa-
mie, & travaille avec uvne intelligence in-
fernale a le torturer par les plus aviliffans
fupplices; qui aux jours dinfamie gu’il lu:
accorde , en ajoute la continuité d’une
infamie plus révoltante , jufqu’a ce qu’enfin..,
Yoyez donc, rois 'du monde , ce que cha-
cun de vous peut devenir quand Dieu vous
abandonne, & qu’zl permet aux philofo-
phes de vous nuire en leur livrant vos peu-
ples. Qui pourroit vous raflurer con-
tre un femblable fort? La puiffance de vos
armes? Eh, qui en avoit une plus formida-
ble que le roi de France? La hdelité de vos
fujets? Eh, quel peuple étoit plus fidelle~
ment attache a fes rois que le peuple Fran-
gois? 1l n'a fallu dans les defleins de Dieu
que le fouffle de 'impure & féroce philofo-
phie pour brifer cette puiffance; pour chan-
ger en tigres ce peuple d’enfans refpectueux
& foumis; pour faire enfin d’un roi pere de
fes fujets, le vil & méprifable jouet d'un
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